
Le territoire « Nord Franche-Comté - Canton 
du Jura » est un territoire de 330 000 habitants 
situé dans la partie la moins montagneuse de 
l’Arc jurassien. De fait, il est densément peu-
plé, avec 226 habitants au km² alors que la 
moyenne de l’Arc jurassien se situe à 133 ha-
bitants au km². Près de 82 % de sa population 
réside dans la partie française, la plus dense 
avec 304 habitants au km² et comptant trois 
villes importantes : Belfort (49 800 habitants), 
Montbéliard (25 500 habitants), Audincourt 

(14 100) et une vingtaine de communes de 
plus de 2000 habitants. 
Le contraste est fort avec la partie suisse, si-
tuée dans le canton du Jura, qui compte 105 
habitants au km² et comprend moins d’une di-
zaine de communes dépassant les 2000 habi-
tants, les principales étant Delémont (12 200 
habitants), Haute-Sorne (6800) et Porrentruy 
(6800). La différence entre les versants fran-
çais et suisse s’exprime aussi en termes de 
croissance démographique.

Ce territoire se caractérise par 
des collaborations régulières 
et multiscalaires qui associent 
principalement le Canton du Jura, 

le Département du Territoire de Belfort, 
la Communauté de l’Agglomération 
Belfortaine (CAB) et la Préfecture du 
Territoire de Belfort.
De nombreuses réalisations sont à relever, 
notamment dans le domaine culturel 
grâce aux bonnes relations entre le 
Canton du Jura et le Territoire de Belfort.
La présence d’une instance de 
collaboration plus structurée entre le 
canton du Jura et le Pôle métropolitain 
Belfort-Montbéliard permettrait d’accroître 
la mobilisation durable de toutes les 
parties prenantes du territoire et faciliterait 
les concrétisations.
Plusieurs opportunités de développement 
du territoire et de collaborations 
transfrontalières ont été identifiées, 
dans le contexte de l’ouverture de la 
desserte ferroviaire structurante (Bienne - 
Delle - Belfort) ou de la valorisation du 
potentiel touristique (tourisme industriel 
et promotion de l’environnement). 
Des actions pourraient être menées 
afin de renforcer la connaissance de 
l’offre de formation sur le territoire et 
d’approfondir les coopérations entre les 
différents acteurs. Enfin, des synergies 
économiques sont à développer par 
une meilleure connaissance réciproque 
des entrepreneurs ou par l’organisation 
de rencontres ciblées et d’actions 
communes.
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Porrentruy

Montbéliard Delle

Delémont

Haute-Sorne

Sochaux

Belfort

Audincourt

Seloncourt

Pont-de-Roide-
Vermondans

Sources: Insee, recensement de la population de 2009 à 2014 (enquêtes de recensement de
2007 à 2016). OFS, Statistique de la population et des ménages 2009 et 2014.

Frontière

Evolution moyenne entre 2009 et 2014
(en %/an) [195 communes]

+5,0 et plus [3]

de +2,5 à moins de +5,0 [13]

de 0,0 à moins de +2,5 [101]

de -2,5 à moins de 0,0 [74]

moins de -2,5 [4]

FRANCE

SUISSE

Croissance de la population dans les grandes communes côté suisse,  
en périphérie de celles-ci côté français
Evolution annuelle moyenne de la population par commune (% / an)

Démographie : une évolution contrastée 
de part et d’autre de la frontière

A
vec 330 000 habitants, le territoire « Nord Franche-Comté - Canton du Jura » est le plus peuplé des quatre territoires de coopération. Il 
comprend les agglomérations françaises de Belfort et de Montbéliard. En Suisse, deux pôles d’emploi importants, ceux de Delémont et de 
Porrentruy, attirent des actifs résidant dans les petites communes françaises situées le long de la frontière. L’industrie est bien implantée 
dans ce territoire, structurée autour de grands établissements relevant en grande partie de la fabrication de matériel de transport côté 

français, davantage diversifiée côté suisse.

Un territoire contrasté entre  
une partie française urbaine à forte  
densité et un côté suisse moins peuplé

Nord Franche-Comté - Canton du Jura
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et 14 dentistes, les densités médicales de 
la partie suisse sont les plus faibles de l’en-
semble des territoires de coopération. Côté 
français, le nombre de médecins comme ce-
lui de dentistes est bien supérieur (respec-
tivement 242 médecins et 125 dentistes) 
mais rapporté à la population, la densité 
médicale est quelque peu inférieure à la 
moyenne de l’Arc jurassien.  
A l’inverse, le territoire est bien doté en 
établissements de santé. Le centre hospi-
talier public Hôpital Nord Franche-Comté 
implanté à Belfort compte trois services mé-
decine-chirurgie-obstétrique (MCO) 1, deux 
services soins de suite et de réadaptation 
(SSR) et un service psychiatrie. Par ailleurs, 
la population peut recourir à un hôpital pri-
vé avec MCO et SSR à Belfort et à un centre 
psychiatrique privé à Montbéliard.
Côté suisse, l’offre en établissements hospi-
taliers comprend trois unités de soins géné-
raux et une unité pour la psychiatrie. Celles-ci 
sont réparties entre Porrentruy et Delémont 
et réunies au sein de l’Hôpital du Jura.  

1 Regroupés à Trévenans, à mi-chemin entre Belfort 
et Montbéliard, depuis mars 2017.

La partie suisse, moins peuplée que la partie 
française, est cependant la plus dynamique 
avec un gain de population de +0,6 % par 
an entre 2009 et 2014, alors que le nombre 
d’habitants est stable côté français.
Toutes les principales communes du ver-
sant suisse gagnent des habitants. Cette 
croissance est assurée par l’attractivité de 
la zone, dont le solde migratoire est positif. 
Dans ce territoire bénéficiant de plusieurs 
implantations industrielles, les arrivées de 
population l’emportent sur les départs. 
L’autre composante de la croissance dé-
mographique, le solde naturel, pèse ici très 
faiblement, le nombre de naissances étant 
proche de celui des décès.
A l’inverse, dans la partie française, plus 
jeune, le solde naturel est positif mais ne 
compense pas totalement le solde migra-
toire négatif. La crise économique de 2008 
a beaucoup affecté ce territoire industriel 
dépendant de la filière transport, et occa-
sionné le départ d’actifs amenés à retrouver 
un emploi. La périurbanisation, c’est-à-dire 
l’installation de ménages en périphérie des 
grandes villes, s’observe aussi. De fait, la 
population des principales villes diminue 
sensiblement.

Le territoire totalise  
162 000 logements 

Le parc de logements du Nord Franche-
Comté - Canton du Jura  compte 162 000 
logements, dont 132 000 côté français. Il 
s’agit à 90 % de résidences principales.
Du fait du caractère plus urbanisé de l’es-
pace, les logements sont plus petits côté 
français que côté suisse. Ils sont aussi 
plus récents, la majorité date des an-
nées d’après-guerre à 1990, construits 
en masse pendant l’essor industriel et 
l’expansion associée des grandes villes 
Belfort-Montbéliard-Sochaux.

Le nombre de logements s’accroît de ma-
nière modérée entre 2009 et 2014 (+1 % 
côté suisse, +0,8 % côté français), un peu 
en deçà des moyennes de l’Arc jurassien. 
Les chiffres de la construction neuve ré-
cente (2013-2015) confirment un plus 
grand dynamisme dans la partie suisse 
+1 % contre +0,4 % en France.

Equipements commerciaux  
et offre de soins : un territoire 
bien doté

Quelques 70 super et hypermarchés sont im-
plantés dans le territoire, la grande majorité 
(60) étant située dans la partie française sur 
l’axe Belfort-Montbéliard. La densité com-
merciale est conforme à la moyenne de l’Arc 
jurassien. Du fait de la concentration de la 
population et des équipements dans les 
principales agglomérations, le temps d’ac-
cès à ces équipements est assez court côté 
français : moins de quatre minutes pour un 
supermarché, moins de huit minutes pour 
un hypermarché. 
L’offre de soins de proximité est très inégale 
de part et d’autre de la frontière. Avec seu-
lement 41 médecins généralistes libéraux 

Une partie suisse démunie en médecins généralistes  
Nombre et densité en médecins généralistes libéraux et en super-hypermarchés 
(nombre d’équipements pour 10 000 habitants)

Médecins généralistes libéraux Supermarchés et hypermarchés

Nombre Densité Nombre Densité

Nord Franche-Comté -  
Canton du Jura

Partie française 240 9,0 60 2,2

Partie suisse 40 6,8 10 2,0

Ensemble 280 8,6 70 2,2

Arc jurassien

Partie française 910 9,7 225 2,4

Partie suisse 1000 8,2 245 2,0

Ensemble 1910 8,8 470 2,2

Sources : Insee, . Base des Equipements 2016  ; recensement de la population 2014 (enquêtes de recensement 2012 à 2016) - ARS, Répertoire partagé des 
professionnels de santé 2016. OFS, Statent 2014. FMH.

Davantage de jeunes enfants côté français
Répartition de la population du territoire par âge, par pays (%)

Solde migratoire négatif en France, 
positif en Suisse
Evolution annuelle moyenne de  
la population (% / an)
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Sources: Insee, recensement de la population de 2014 (enquêtes de recensement de 2012 à 2016), exploitation principale. OFS, Statistique de la population 
et des ménages 2014.

Solde naturel
Solde migratoire
Total

En %

Sources: Insee, recensements de la population de 2009 et de 2014 
(enquêtes de recensement de 2007 à 2016). OFS, Statistique de la 
population et des ménages 2009 et 2014
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3Emploi : l’industrie est présente sur les deux versants

Travail frontalier : un faisceau de petits flux en direction  
de Porrentruy et de Delémont

A l’image de la répartition des habitants, 
les 144 600 emplois du territoire « Nord-
Franche-Comté - Canton du Jura » sont aus-
si majoritairement implantés côté français 
(76 %). Cependant, Delémont en Suisse fi-
gure parmi les quatre communes du territoire 
de plus de 10 000 emplois, aux côtés des 
communes françaises de Belfort, Montbéliard 
et Sochaux. 
L’industrie est bien implantée sur l’ensemble 
du territoire de coopération. Elle repré-
sente plus du quart des emplois, une part 
supérieure à la moyenne de l’Arc jurassien 
(17 %). Côté français, elle est dominée par 
plusieurs grands établissements relevant 
de la fabrication de matériels de transport, 
en particulier celui de PSA Sochaux, le plus 
gros établissement de l’Arc jurassien avec 
8900 salariés. En Suisse, l’industrie est plus 
diversifiée et répartie dans des établisse-
ments de taille moyenne. 
La part des services est plus importante 
dans la partie française, plus urbanisée, 
58 % des emplois contre 47 % côté suisse. 
A l’inverse, le secteur agricole est davantage 
présent dans la partie suisse, avec 6 % des 
emplois contre moins de 1 % côté français.

Dans la partie française du territoire de coopération, le marché du travail s’articule sur-
tout autour des grands pôles d’emploi situés de ce côté de la frontière, principalement 
Montbéliard-Sochaux et Belfort. Chaque jour, des milliers d’actifs résidant dans des com-
munes périurbaines se rendent dans ces pôles pour leur travail. Des flux massifs d’actifs 
existent aussi entre Montbéliard, qui propose des emplois industriels, et Belfort, qui offre 
des postes plus tertiaires.
De fait, le travail frontalier est ici très circonscrit. Seulement 5200 actifs côté français sont 
concernés, soit 5,2 % de la population active en emploi. La plupart d’entre eux résident dans 
un maillage de communes toutes proches de la frontière. Porrentruy et Delémont sont les 
principaux lieux de travail suisses de ces frontaliers. Ainsi, Porrentruy en accueille chaque 
jour près de 1000 et Delémont, 900. Près de deux tiers de ces travailleurs frontaliers sont 
des ouvriers.
Un seul flux de travailleurs frontaliers de commune à commune dépasse les 100 actifs, celui 
entre Delle et Porrentruy. Les autres déplacements d’actifs se composent de multiples petits 
flux entre les communes françaises voisines de la frontière et les principaux pôles d’emploi 
suisses. Cette configuration des flux rend difficile leur organisation en transport en commun, 

Forte concentration de l’emploi autour de Belfort et de Montbéliard
Nombre d’emplois par commune

un mode utilisé par seulement 1,6 % des 
actifs. Cette part  pourrait augmenter avec 
la mise en service de la liaison ferroviaire 
reliant Belfort, Delle et Bienne.
Bien que moins développé qu’ailleurs, le 
travail frontalier anime le marché du travail 
interne au territoire « Nord Franche-Comté - 
Canton du Jura ». En effet, les travailleurs 
frontaliers de la partie française vont pour 
80 % d’entre eux travailler dans la partie 
suisse de ce même territoire. Et celle-ci 
accueille pour l’essentiel des frontaliers ré-
sidant dans la partie française (80 %), les 
autres venant du territoire de coopération 
voisin (Parcs du Doubs et Agglomération 
urbaine du Doubs). Dans la partie suisse, 

Porrentruy

Montbéliard
Delle

Delémont

Haute-Sorne

Sochaux

Belfort

Audincourt

Etupes

Sources: Insee, recensement de la population de 2014 (enquêtes de recensement de 2012 à 2016), 
exploitation principale. OFS, Statent 2014.
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Frontière

Nombre d’emplois
28 300

10 000
3 000

EPCI - Districts

Plus du quart des emplois dans l’industrie
Nombre d’emplois et répartition (%) par secteur économique

Partie française Partie suisse Total

Nombre  % Nombre  % Nombre  %

Agriculture  640   0,6  2 070   5,8  2 710   1,9

Industrie  27 770   25,4  10 680   30,2  38 450   26,6

Construction  5 750   5,3  2 230   6,3  7 980   5,5

Commerces  11 270   10,3  3 660   10,3  14 930   10,3

Services  63 750   58,4  16 750   47,3  80 500   55,7

Total  109 180   100,0  35 390   100,0  144 570   100,0

Sources : Insee, recensement de la population de 2014 (enquêtes de recensement de 2012 à 2016), exploitation principale. OFS, Statent 2014.
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De nombreux petits flux de commune à commune, un seul dépasse  
les 100 frontaliers 
Flux de travailleurs frontaliers de commune française à commune suisse (> 50 personnes)

les travailleurs frontaliers de l’Arc jurassien 
représentent 13,4 % de l’emploi.
En raison de son faible poids, le travail fron-
talier a un effet modérateur du chômage 
assez limité. La zone d’emploi de Belfort-
Montbéliard, qui couvre toute la partie fran-
çaise de ce territoire de coopération, affiche 
mi-2017 un taux de chômage de 10,4 %, 
soit le plus fort de toutes les zones d’emploi 
composant l’Arc jurassien français. La crise 
de 2008 a fortement impacté ce territoire 
dont l’économie est dominée par le secteur 
industriel « matériel de transport ».

0,1

Aire de proximité Mont d’Or - Chasseron

Hors territoires de coopération

Nord Franche-Comté - Canton du Jura
Autres lieux de travail

Parcs du Doubs et Agglomération urbaine du Doubs
Hors Arc jurassien suisse

Haut-Jura franco-suisse - Vallée de Joux

Note de lecture: 80% des travailleurs frontaliers résidant dans la partie française du Nord Franche-Comté - Canton du Jura travaillent 
dans la partie suisse de ce territoire, tandis que 10% travaillent dans l'Arc jurassien suisse en dehors des territoires de coopération,  
5% dans la partie suisse des Parcs du Doubs et Agglomération urbaine du Doubs, 4% en Suisse hors Arc jurassien et moins de 1% 
dans la partie suisse de l'Aire de proximité Mont d'Or - Chasseron.

10%

80%

5%

4%

80%

20%

0,3%

0,1%

1 Actifs résidant en France et travaillant en Suisse. Ici on se limite aux résidents de la partie française Nord Franche-Comté - Canton du Jura. 

Source : Insee, recensement de la population de 2014 (enquêtes de recensement de 2012 à 2016),  exploitation principale.

Sur les 5200 travailleurs frontaliers, 80 % ont leur emploi côté suisse  
dans le territoire de coopération 
Lieux de travail des frontaliers 1 habitant dans la partie française du territoire
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Frontière

Flux de travailleurs frontaliers

EPCI - Districts

Routes principales
Voies ferrées

200 et plus
de 100 à moins de 200
de 50 à moins de 100

Porrentruy

Montbéliard Delle

Delémont

Belfort

Seloncourt

Hérimoncourt

Source: Insee, recensement de la population de 2014 (enquêtes de recensement de 2012 à 2016), 
exploitation principale.
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Le périmètre d’étude de l’OSTAJ est l’Arc jurassien. 
Pour la partie française, il s’agit de trois départe-
ments frontaliers de la région Bourgogne-Franche-
Comté : Doubs, Jura et Territoire de Belfort. Pour la 
partie suisse, le périmètre couvre les cantons de 
Vaud, Neuchâtel, Jura ainsi que la partie nord du 
canton de Berne (Jura bernois, Bienne, Seeland). 
L’expression « Arc jurassien suisse / Arc jurassien 
français » est utilisée pour désigner respective-
ment la zone observée en Suisse et en France.
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Rue du Château 19
2001 Neuchâtel
Tél. : + 41 32 889 44 09
Fax :  + 41 32 889 89 34
ostaj@ne.ch
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